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Matériel autorisé: une feuille aide-mémoire A4 recto 
Les deux parties sont à rédiger sur deux copies séparées  
 
 

I. Première partie  ( 2 + 6 + 4  points ) 

1°) Soit l’équation différentielle  4 y’’+ 4 y’+ 17 y  = 0. 
a) Déterminer la solution générale sur R. 
b) Chercher la solution f vérifiant les conditions initiales :  f(0) = 0 et f’(0) = 2. 
c) Tracer sommairement (on ne demande pas l’étude des variations) la courbe représentative de f. 

 
 
 

2°) On considère les équations différentielles  E y y y g xgd i " ' ( )+ + =3 2 où g est une fonction conti-

nue sur un intervalle ouvert I. 
a) Résoudre sur R l’équation E y y y0 3 2 0b g " '+ + = . 

b) En déduire la résolution des équations : 
E y y y x x et E y y y x e x

1
2

23 2 2 6 4 3 2 4b g b g" ' " ' ( )+ + = + + + + = + −  

c)  Intégrer par parties  
1
x

e dx e dxx x, et en déduire une primitive de  
x -1
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d) Résoudre sur ]0, +∞[ l’équation E y y y
x
x

e x
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3°) Soit la fonction f définie par :
f R R

x y z f x y x y xy

:

( , ) ( , )

2

3 3 3

→
= = + −a

, dont la représentation graphique 

est une surface (S) dans R3. 
a) Calculer les dérivées partielles de f. 
b) Calculer l’équation au plan tangent à la surface (S) au point A(2, +1, +3) 
c) Déterminer les points critiques, c’est-à-dire où il pourrait y avoir un maximum ou un minimum. 
d) Faire une étude plus détaillée en ces points pour déterminer s’il existe un extremum. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Remarque pour les distraits : n’oubliez pas de tourner la page ! 



 

 

II. Deuxième  partie  ( 3 + 5 + 2 + 2  points )    à rendre sur une autre copie  

1°) Soit un endomorphisme f de E = R3, de matrice A = −
F
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 dans la base canonique B. 

a) Déterminer les dimensions et des bases de Im(f) et de Ker(f). 
b) A-t-on  E = Im(f) ⊕ Ker(f) ? 
c) Soit le vecteur u = −2 1 0, ,b g . Montrer que u s’écrit de manière unique comme la somme d’un élé-

ment u1 de Im(f) et d’un élément u0 de Ker(f). Déterminer deux éléments u1 et u0 convenables.  
 

2°) On considère l’espace vectoriel E = R3, muni de la base B e e e= = = =1 2 31 0 0 0 1 0 0 0 1( , , ), ( , , ), ( , , )b g  et 

l’endomorphisme f de E défini par : ∀ ∈ = + + − +( , , ) ( , , ) ( , , )x y z R f x y z x y z y z x y3 2  
a) Écrire la matrice M de f dans B. 
b) Réduire, si, possible, la matrice M à la forme diagonale (= déterminer : les valeurs et vecteurs pro-

pres, la matrice de passage P et sa matrice inverse). Les valeurs propres seront classées par ordre crois-
sant et la deuxième coordonnée des vecteurs propres sera, si possible, égale à 1. 

 

3°) Soit la matrice N définie par N M= 1
2

.  

a) Déterminer, sans faire de calculs, les valeurs propres et les vecteurs propres de N.  
Calculer lim

n

nN
→ ∞

. 

b) Une suite vectorielle (Un)n∈N est définie par les relations de récurrence : 
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Étudier la limite de cette suite quand n tend vers l’infini. 
 
 

4°) Résoudre le système différentiel 

x t x t y t z t

y t y t z t

z t x t y t

' ( ) ( ) ( ) ( )
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= + +
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= +
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où x, y et z sont des fonctions dérivables 

de t sur R. 
Calculer la solution vérifiant la condition initiale (x(0), y(0), z(0)) = (2, 0, +1).   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

L’intérêt à croire une chose n’est pas une preuve de l’existence de cette chose.  
François-Marie ARROUET (VOLTAIRE) (France 1694 − 1778 ) 



 

 
 



 

 
 


